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PREMIERE PARTIE,

(Suite,

Il oe pouvait orsindre cependent
d'être deviné par eux sous le costume
d'ouvrier qu’il portait et qui, joint à
une perruque rousso et à des favoris

tiches, le rendait u ésonnuisuble, à
a grande surprise et à la vire admira-
tion de Jarrelonge.
—Mazette !—s'était écrié ce dernier,

—tu changes de vissge et de tournure
comme un agent de police ou comme un
neteur !—C'est un joli tulent, et bien
utile en société !

Richard Bératle causait beaucoup,
cer il joignait à son amour immodéré
pour le vin et les alcools une rate 10-
tempéranco de langue.

—Alors,— lui demandait Mariet, con-
tinuant la conversation commencée,—
ton frère se marie decidétnens ?
—Oui, ma vieille... —répliqua Ri-

chard eu versant à boire,—il épouse la
belle Etienoette...
——Bt toi, tu ss un fort béguin pour

Ia petite sceur,—dit Caperon, —Feres-
vous ies deux noces ensemble ?

Le jeune homme vida son verre.
—Les deux noces ensemble !—répé-

te-til,—eb ! bien oui ?
—Peurquoi donc pas?
Parcs que la mère Baudu a son

idée et qu'elle refuse d'eu démordre…
—Quelle idée ?
—Oh ! une idée bête !—Elle veut
j'apporte co me mariaut une somme
err comme je d'ai point d'éco-

nomies,l'argent dout je viens d’bériter
par moitié avec Victore cet insulisant...
—Taviens d'hériter ! —s'écra Cape-

roo,
—Un peu, mon vieux.

| —letu veinard !—Et do combieo la
succeasion ?
—De cinq milic bauies.
—Joli capital, cependant, pour se

mettre en ménage! !.…..— Cinq mille
balles !
—La mère Baudu eo exige dix tuille

...—U'est donc juste la moitié qui me
manque.
—Etla première moitié sera mangé

avant que tu aies Économisé lu seconde ?
--Quant à ç+, non!
—Tu te ranges?
—Forcément...—Je nc pourrai tou-

cher les cing mille france que le jour de
moe warisge.
—Et, 93 te gêne.
=Dame, lu comprendsj'aimerais asses

le monnaie.
—Alors, dépêche-toi d'économiser, et

marie-tos.—Ciag mille francs, ça n’est
pos le mer à boire.—ln trois ans tu peur
amaseer gs si tu vous,

Richard avait vidé deax ou trois fois
son verre.

I) commengait & avoir les idées un
peu confuses, ct sa langue s'épaiseis
anit,
—Ca n’est pas seulement sing mille

‘francs qu'il faut que j'amasse...—balbu-
tie-t-il.
—Bah! Mais puisqu'on ne t'en de-

mande que dix mille.
—Ah ! voilà. L'est que,figures vous,

j'en dois mille à ta mère Baudu.
=—Mille france à l'ardoiso !..…—s'écris

Deperon.—T'us done consommé des
Wruflue ot du champagne ?

—lët des fricassées de perles fines ?...
—ajouts Merlet,
~—Vous vous mettes lo doigt duns

l'œil jusqu'au coude...—répondit Ri-
shard dont la languo devenait de plus
en plus épaisse; —oes mille franes-là
ne représenteut pas du tout des pur tions
et des litres…— La mère Baudu me les
à prêtés pour payer une dette...uve
dette sacrée. une dette de jeu...Qn est
homme d'honneur, n'est-ce pas?—Le
pire Bandu ignore Ja chose, et gs me
met dans un embarrus carabiné !
—Comment done ga ?
—Ab 1! voill——La mère Beudu—

ne sapposé)—a pri l'agent eur la dot
'Biesustte qu'elle avait mise de côté.
—Piehtre !—dit Caporon,—ot comme

le mariage va no faire ot que naturelle
meat os versera ls dot, faut que tu
boushes Je tron qu'elle a fait au me

bourssr. .et pos Le premiee Suu. ’

  
—Mais,—fit observer Marlet,—puie

que c'est ton frère qui touebora,il pourra
bieu te douner du temps.

~Turlatutu! !—Ii ne s'git point de
mon frère…Je sais biea de quoi il re-
tourne..—ih d'ici à un mois je n'ai pes
rendu les wille francs, on se fâchera
tout souge ches ls wère Baudu… Mon
mariagé luiur avec Viginie sera rompue.
Ua sera la brouille généraie… l'oncle dé
Bercy ne voudra plus entendre parler
de moi…je passersi aux yeux de tous
ces gens-là pour un eseroc.., pour un
flou.

—-Alioss.…ailous...—s'écris Caperon
—voilà que tu dis des bétiscs !
—Non, je us dis pas de bétises, je

dis la véruté...—poursuivit Richard qui
v'soimait co parlant et dont la raison
démessgesit de plun en plus.—Tout ¢a
je le mériterai, oar, rapport aux Bandu.
je suis uve créature malfaisante...—je
vois clair dans Is chose...
—Queile chose ?
—Le prêt que mamas Baudu m's

fait...
—Surla dot d'Étieanette ?
—Ue a'était pas eur la dot d'Ético-

nette qu'elic a pris ces mille francs, J'ez
suis sûr.
—Kt, sur quoi donc ?
—Bur la ouisse des ouvricrs…
—Ab ! bab !

s—Dame...le père Baudu est le tré-
sorier de notre société…0C'est lui qu a
I'srgent en dépdt...mais c'est la bour-
geotsc qui le garde... ot, sans qu'il s'en
doute, elle à emprunté au magot ce
qu'il fallait pour me tirer du pétrie…
—En effet,—dit Caperon,—si c'est

comme ¢i, C'est bigrement grave...—
Duns un mois le pére Baudu doit rec-
dte ses gomptes et, s'il s'aperçoit de la
soustraction faite à ton profit, ce sera
dans la cousine un tafage à tout casser.

Richard buissa ia tête et murmura
d'en sir sombec:
Tonnerre du disble! Comuont

que je ferai pour payer ces mille france-
wee
—Ca te regarde…—répliqua Marlet,

—Tu y peaseras un autre jour...—Au-
jourd'bui soyons à la rigolade, comme
des bons gargons...—Tu trouveras,
d'ici à un mois, quelqu'un pour t'asan-
cer ça.
—Qui?
—Ton frère, par exemple...
—Jamais je ve lui parlerai de ma

datte…oe seraient des sermon» qui n'en
fuiraient plus...
—Eh! biea ua autre... n'importe

qui...—Faut jamais déecapérer de rien
...—Tout o'srrange...—Gargon. un
live...
—Garçon deux litres... —roctifia Ca.

peron.
«—Garçoo, trois litres !—oris Richard
en frappent eur la tablc.—Rigoions!
s'est moi qui régale !!

Léopold Lantier et Jarrelonge u's-
vaiont pes perdu un seul mot de la
conveteation qui précède.

Jarrelonge, naturellement, la trouvait
d'un iutérêt médiocre.

zéopoid Laoticr,—habile a tirer
parti des moindres incidents—ne pen-
sait point de même,

Il avait gravé dans sa mémoire les
paroks de Richard.

Ces paroles rcodaient iatelligibles
pour lui eertaines phrases prononcées par
mamsa Baudu dans son établissement.
En quoi les faita racontés per le

jeune ouvrier pouvaientils être utiles
aux projets de l'évadé ?

li n'en savait rien lui-même, mais il
avait le presentimcat que ls connais
sance de ces faite lui servirait À quelque
chose.
—Aetu fini ton café ?—demanda-t-il

à Jarreionge.
—Oui.
-=Alors, Ble le premier...—jo vais

payer au comptoir.
—Où allons-aous ?
—A In maison.
A huit heures les doux gredins ren-

truient au pavillon du passage Toce-
vier.

*ate
Retournoes à Mason-Rouge, à l'hô-

tel deo la Gare,
Madame Urrule, que l'sttitude do

Renée préoccupait et aflligenit besueonp
vais à peine diné.
Bie éprouvait uno fatigue erate.

—Ba tête lui semblait loards,—ses yeux

yy a otde l'espri. corps et prit,
itivosmbides olla pans ro- depuis le matin, cassaiest b lear
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suite une prostration contre laquelle ta
pauvre femene cssayait oa vaio de lut.
ter,

Il était sept heures du soir.
Une des servantes de l'hôtel vint ôter

le couvert.
Renée, silencieuse ct sombre, regar-

dait Madame Bollier dont la tite se pes-
chait aur ea poitrine cb dont les psupiè-
ros d'ubaisssient.
—Vous avez bescia de vous reposer,

n'est-ce pas ?—demanda-t-0lle.
Ursule dormait presque déja.
Elle cotendit la voix de ls jeune fille,

mais non la question.
—Vous me parles, migoonse ?—bal-

butia-t-elle en entrouvrant les yeux.
—Je vous demandais si vous aviez

besoin de repos.
-Uvui, mon enfant. je me sens bri-

sée…
—Voulez-vous que je mouille vos

compresses avant de vous quitter?... |
—Je le désire et je vous on pric.. je

dormirai ensuite…
Renée, résolue à partir. ne voulait
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N'oubliez pas
Tous ceux qui désirent acheter des ca.

deaux pour NOEL ET LA NOUVELLE
ANNEE, n'oublies pas de faire une visite
à la pharmacie de Levis,

RUE COMMERCIALE No. 86
LEVIS |

L'assortimant est mainteuwi su com-

plet.
Service i toilette sn porcelsine, Parfu.

meries de toutes sortes, Boutellles d°O-
deur en ver.e décourd, Préparation pour
tes dents. I’eignes Brosses.etc., etc

AUR—

Médecine patenté, Homéorathie et at-
tres.

Prescriptions et ordres de médecins
remplis, comme u l'ordinaire avec soin et
promptitude.

0.-J. DION.
83, rue Commerciale Lé. is.

16 dé:embre 1881 pas quitter 8a compagse sans Jui donner
une dernière fois les soins commandés :

par le docteur…
Elle aurait cru se rendre coupable co

s'éloignaut sans agir ainsi.
Lorsque les compresses qui serraient

la cheville farent bumeetéos de liniment
Ursule remereia la jeune fille avec cffu-
sion et lui dit: |
—Chère mignonne, vous alles vous

reposer aussi, n'est-ce pas?.…
—Je vais lire en attendant que le

sommeil arrive...—ropliqua Renée. #7
—Ne fermes pes la porte de votre

chambre, je vous en prie…
—Je la lnisserdi ouverte...
—Si quelqu'une de mes paroles vous

u blessée, oublies-le…
—Je l'oublierné, oui madame...
Et la fille de Marguerite se rotire.

LXI

La prière adressée par madame Sol-
lier à Renée de laisser sa porte ouverte
n'était point inspiréo par le désir de sc
soustraire à un isolement trop complet.

Ursule, à la suite des différends sur-
venus entre cile et la jeune fille. éprou-
vait an vague sentiment de défiance et
se demandait si Renée ne teoterait pas
de mettre ses menaces à exécution.

Elle avait l'intention bien arrûtée de
lutter contre sommeil, le de prêt.r l’o-
teille au moindre bruit, et de se rendre
compte ainsi des agissements de sa pu-
pille.
—Uns fois la nuit un pou avancée je

n'aurai plus rien à craindre,—se disait-
elle,—et si demain le dosteur mo refuse
l’autorisstion d'aller immédiatement
conduire René: à l’aris, je me ferai
quand wéme porter à la gare ec étendre
dans un wagon...

La pauvre femme, voulant se tenir
éveillée, tenta de passer en revue les
petits faits accomplis pendant lo jour.

L'effet produit ne répondit poiat à son
attente.

La fatigue qu'elle impossit à son cer-
veau redoubla la somnolenre qui pesait
sur elle et la rendit invincible.

Ses pensées devinrent eanfuses ;—ses
paupières alourdies s'abaissèrent ; — ses
Jeux se fermèrent ct sa lête retomba
tourdement surl'oreilier.

Ureule dormait.
Renée n'avait pas fermé sa porte.
Assise au coin de lu éheminée, en

proie à unc anxiété facile à comprendre,
elle aussi piêtait l'orcille aux bruits les
plus légers, tandis quo ses regards sui-
vaient ia marche des aiguilles sur le ca
drau de ia pondule.
Oes siguitles indiquaivat huit heures

moins douse minutes.
La file de Marguerite avait le cœur

serté.
Un tremblement nerveux agitait son

corps,
—Kncore quelques minutes,—ee di-

sait-elle,—et si madame Ursale ae sue.
combe poirt au sommeil, je ne pourrai
faire un mouvement emus qu'elle l'en-
tendo et s’en inquidte...—Kile puriers
lle m'appellere…et je ssrui contraia-
ta de renoncer À partir, où de lui dé-
elarer en face mos projets... —Kile fera
tout alors pour les entraver, es qui wait
ol le moltre de eet hôtel, oroyaut qu'el
le à des droits sur moi, ve consentire
point à lui prêter maie-forte ?...—Ah |
cette incertitude est poignsnte!...Cos
augeisses sont Tatolesbles LA contéeuer.r

 

Compagnie d'assurance mu:
tuelle sur le feu des

Cantons de l’Est
ETABLIE EN 1873

Prée:dent : |. |. Wsasren.
Secrétaire . G O Souma.
Bureau des directeurs.—Magog, P. Q.

Le soussigué est prêt à recevoir les ap-

plications des messieurs qui désireraient

agir comme agouts d'assurances pour is

com: is.
Caoitions faciles pour les bons agents.

t'adresser à

M. BROWN, agsat général

ôTx DU Passaox, LEVIS.

DLANCHET, AMYOT ET PELLETIAR
=—AVOCATE—

No ui BLE SC-PIBRRE, BASSE-VELLE
QUEBEC.

 

Sulvent les cours de Québec, Beauce;
Montmagny Kamouraska. !

Juan Blanchet, L. L B. ¢. R.
G. Amyot.
Ls. P. Pelletier L. L. L.
11 an: 1882.—3m

Citizens Insurance Co.
OF CANADA.

CAPITAL SCUSCRIT «  $1,108,000.00
Ya caisse au ler janvier 1880. 352,t01.20
Dépôt au gour. fédéral... 142,000.00
Portes payees.........,..... 1,725.000.00

Compagnied'assurance

City of London
CAPITAL, $10,000,000.00

Bertas paydes avec promptitude, risques
accepiees au plur bas taux.

Assurances contre le feu, sur la vie, les
aranties, accidents, risques effectaés à

des taux modéres, en s'adressant à

N. B.—Nous avons besoin d'un agent
pour Lévis.

HENRI C. BOSSE & Cie
! Agents pour is ville de Québec
| et le district.

BUREAU:

116, rue St-Pierre,
QUEBEC. 28 juillet—lan

Achille Dugas
Nouveau magasin de Machines à Coudre et

Atelier de Béparations, agent pour les
Machines dCou

OSBORN, SINGER, WANSER, Eto, Eto.
Huile, Aiguilles, Fil, Soie ot Navettes

de tous genres, ainsi que tous autres aoces-
soires concernant les machines à coudre.—
Aussi ageat pour 138 patrons de my De-
morest. : No 112, rue St Pierre, Basse-Vilie, Québec

18 juil 1881.

f
(CONSTRUCTION

| 8. LEBSAGE,écr, président.
J. ENONDON, Bor
E.-B. FRECHETTE,écr,
J. ARCHER, ecr.
J.-A. DEFOY, ecr

tions avantageuses.
20 janvier t882—1m

  

 

968, Bug 5t JOSEPH, St-Roch, Québec.
5 août 1681—Ia

a

LA SOCIETE PERMANENTE DE

DES ARTISANS
FONDEE EN 1875

 

CAPITAL PERMANENT anse ss 00 ces0 000 enr noue 0000 aveu 1000 0000005 $100,000
MOBILE ACCUMULANT.. …. 45.400

Surplus au fond permanent, 31 mars 185°. . AR -.$8,520.73
oO  accumuiant, 3! mare 1881.00... tient tiara rier re 000 3,590.40

Total BUFPIUS ove 0000 La 00 ccacs ocre ere a sa care ce capes 911,119.18

BUREAU: 105, RUE ST.PIERRE, BASSE-VIELR QUEBEC

DIRECTEURS
JEAN BLANCBET&r,CR, MN. P. I,

Vice-président.
GEORGE PAQUET, écr.
OCTAVE MIGNER, écr.
CYRILLE DUQUET,dcr.

Banque de Ia “ociété : ‘ LA BANQUE NATIONALE.”
Cette société continue de faire des avances sue garantis bypothécane à des cond:-

AJ. AUGER, Secrétaire-Trésorier
 

to ** on + Whiteley ‘* et In «« Naw-Warrier

  
  
   

     

MACHINES AGRICOLES
MX. Che. T. Côté & Cie, in-

forment te public qu'ils ont
complété leur assortiment do
Machines aratoires les plus
amélioréss. Voici l'énuméra-
tion de ces machines:
Charrues à Perche pour ua

cheval. Charrues à Perche, ré.
25 Versible pour côteaux, pour un
“= ou deux chevaux. Charrues à

«24 Perche, dite © I'Amie du eulti.
E-= vateur ” ou charrues A trois sil.
32 tons. Trains auxquels on at.
us lache toutes vortes de charrues,
ANS cCultiveteurs ou arrache-patates.

= 2 Hetses circulaires faisant double
> ouvrage et d'une manière supé

A.) rieure à toute autre. Herses en
[3 Per, on trois et quatre parties.

>. Rowlesux pour un ou deux che-
vaux avec herses et semolrs,

= Cultivateurs pour un ou deux
chevaux, aussi les sarcieurs de
jardins avec ws acc-esoires.
Bemoir avec herse, rouleau et
app-reti pour semer le greine
de mil, l'instrument le plus

complet qu' ait jamais été inventé, brevet de Vessot. Fauchouses, la csièbre …
** Moisonneuses * To:onto ** où ‘“« Whi-

 

 

teley.” Fanouses, pour un cheval, Moulins à Battre, Los célèbres moulins à battre,
à un,deux et trois chevaux. de Gruy et Fils, Vermont, «vec van, garantis pour battre
de 200 à 500 minots par jour, sans aucune perte. Mactine à scie ronle, Machine à
cie de travers, mue Gr un cheval. Machines à baitre à Main, capables de battre sept

à dix minote pur hours. Machines pour finie le b-urre. Arrache souchus. Cribles or-
dinaire. Cribes puur séparer toutes espèces de grains. Petit Samoir ot Cuitivateur à
Is main, Clhacrelios à Artoser.  Cliserettos à fula. Tomberesux écossais. Machine pour
graiseer ot Iacne leg tones (LiRing Jack.) Camion de magasia (Tracks)

|

Machine à

laver de toutes sepdoss. Tondeuses. Tabouret de camp. Lames. Lit decamp

Presse dfoin. Peiles à chovaiou greitoire pane chemins.
Aussi en vento, COI'BOGENE OU PRUCÉDE BOMMER OUR FABRIQUER

TOUTES SORTES D'ENGHAIS. PRIX, 50 CT.
MN -B.—Nous gardons consuumment un assortiment complet de pières à 18 diepest.

tion desaux qui ent dec réparations à faire blours machines, - .

OHS. T. OOTE & Cie. Lévrie, 3 copt. 1681 Bureau de Poste, Boite 134, Québes
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sl approuvest &e que nous avons

seen * Journal du voir Nous traduisons ce quo dit le “Post”
PARAISSANT TOUS LES JOURS |de Montréal:

, . 1! est fortement rumeur, dit-il, que M.

Pris de l'abonnement : Narc.sse Faucher de St-Maurice, deputé de
Un an . . - NK Beliechaste, sera elu comme orateur de la
hx uers . . - 1% ehsubre d'Assemblée. Un pareil choix
Tno:s now . . . 6 fequirseens l'approbation des deusClue

. a mbes et du public en cal.
Taux des annonces : : M. Fauchee de st-Msurice, quoique jeune

Première insertion < - if otn. la ligne. encore, comparativement parlant, est un
Insertion cubsoquente - “a ‘home possadant de des capacités

TEETERTETUES

 

TRIBUNAL ECCLESIASTIQUE.

Un journal de Québec annonce que
les décrets du dernier concile provin-

cial, tou eu 1878, out été confirmés à
Rome.

Ces décrets, cotre autres dispositions,
pournolens à l'établissement d'officislités

divers désoèses de ie provieee |
coolésiastique de Québec.
Une officialite est um tribunal ecciébias-

tique charge de juger les infractions au
droit canon. L'existence de ce tribuna:
n'étant pas reconsu par nos lois civiles, le
recours à son Quidrité sera civilement,
facultatif, et ses décisions ne séront sanc-
tionnees que per des peines canon:ques,
comme la privation des sacrements,l'inior
diction de l'exercicn des fonctions e. ‘le
siastiques, ete.

L'ofticualite aura ceag juges. Le prine:-
pa celui qui prosidé le Lribunal s'appelle
’Aficial. Les quatre sulres portent le
ture d'Assesseurs. li y &, en outre, an
Promuteur. «Jui remplis lea functions de
procureungenérat, un (icePro:soter. Un
Chancelier où greffier et un LiceCuince
iter. !

C'est devant co trebunal que ceux jui
auront des plaintes à Faire contre des mem.
hres du «erg à raison de l'exercice de
leur œinistere devront ws peter.
Lepondant, mime aprés l'etablis- nent

se l'officialité, on pourrs aû fou J sa
redeez à cole curiclion iene,

ecourtr à fa Jé/11. (00 paterueils de
Èque viocesain,

Les ofboialités sont ene tris ancicnne
institution ceciésinstique acez iagaclie
on est fumilier +n Europe.

Le coufrère dit que ces tribunaux
{

sont inconnus ici. Nous eroyous qu'iuj 7 Le gourrement à promis de ne À

faiterreur, Sous ja domination frun- :
yuèse, $i LOUDOUS (reMpOons pas, Celle

Uméraires e& connaissant paréiilement les
règles du Perlement. On ue pourrais faire
un choix plus populaire. Il est chevalier
de la Légion d'honneur. Cet honneur lui

+=" a vté coulere pour ses inërites liiteraires.
[1 est très cetimé Jens lontos les eigsses
de la société, à quelque nationalité qu'elles
sppartiepaent,

Nous reproiuirone, un sutre jour,
l'opinion du Mai, le grand organe coe-
servateur.

—<<.a.

"LES SYNDICAYES
Nous lisens dans ja * Miverte

d'hier :
‘* Touto la presse est extrêmement io-

téressée à la célèbre question des syn-
dicats. C’est la question particalière-
mcnt à l'ordre du jour. On pose des
questions à droite et à gauche, ou se
Tenscigne par ici par là, on iaterroge le
veut qui passe, la rumeur la plas va
gue, le bruit le plos mystérieux, pour
savoir qui va ucheter le chemin de fer
du Nerd.

B:véval, l'adu:inlatrateur actuel, avait
| fait au gouvervement des propositions
sérieuses, au nuiu d'un syndicat dont on
De saurait mettre en doute la responsa-
bitité. Avec l'espiit de confiance qui le
caractérise, il n'a fait aucun seoret de
ses projets. Bla cc uÿme jusqu'à faire
conn:ître nes chiffres, ses moyens d'ac-
tion vi ses espérances,

+ (Pest alors que opposition est sur.
gle, cu prenant avantage des renseigne
munis que luiméme avait fournis ; on

 
  

Cesa sunt un pra modifiés, où dé‘
marques.

rien tuire <uvs l'appri tation de: cham.
res, et codiesci ont tuviours été regar-

  
  

* On savait depuis longtemps que M. |

LÉ QUOTIDIEN

risques et périls, tous les travaux péces-
aires pour celte conncetion, à logualle
la ville de Lévis et la elté de Québec
sont si grandement intéressées.

; Ml est facile de compreodre, ot régu-
lièrement logique que le gouvernement
fédéral ne s'ongags pas duos des travaux
de cette importance, sans que le succès
soil assuré,

“ Apres une année de succès lorsqu'il
vera démoutré par les faits que la tra-
versée des chars peut être faite durant
tout l'hiver, à la complète satinfaotion
de tous les intéressés, passagers et négo-
ciante, on demande au gouvernement
de couvrir sa purt des frais de construe
tion, et pas avant.
“Dans ces conditions, le gouverne-

ment ne pourra pau opposer 800 refus.
*“ Du reste le gouvernement fédéral a

! reconnu, par ordre en conseil, l'extrême
{ importance, ou mieux l'absolue véces-
!sité de l’embranchement Saiot-Charies,

“ Puisque la question de ri

au nom de la compagnie qu'il représen-
te, qui ræsume toutes les responsabilités
en cas d'iosuceds ou de demi-wuccès, on
peut en conséquence considérer que
certe entreprise el assuré.

“ A Trois-Rivières, nous savons qu'on
projette une série de travaux qui sera
tout à l'avantage de cette localité. Le
gouvernement fédéral doit faire, dans le
port, des améliorations qui, en rapport
aveo les nouvelles améliorations du ha-
vre et de l'embouchure du Suint-Mau-

: rice, feront de ectte ville une place d'une
importance tclle que le désirent ceux
qui lui portent le plus d'intérêt.

“Ces travaux, améliorations, progres,
pourtuient peut-être recevoir lu même
attention d'un sutre syndicat, mais vous
cn doutons fuit.

* C'est à la députation de décider s'il
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été fabriqué, cette a Ii
we de tabas, ce on donne ua sug:
mentation do 101,990 livres sur les au-
tree années,

“ L'Electeur ” a grandement tort de
soulever cette question et de vouloir se
faire le défenseur du tabac cavadien.

Qu'il se rappelle douc, s'il vo s'en
souvient plus, que M. Laurier, sou ebef
vénéré, à déclaré en plein parlement que
jamais on ne pourrait cultiver ici le Labso
avoc avantage parce que le climat n'était
pas fn à Ja oroissance cu à la ma-
turité.

C'ost pendant qu'il était ministre du
tevenu de l’intérieur qu'il fut imposé
sur le tabs canadien une taxe beaucoup
plus lourde, plus injuste et plus odieuse
que ceile d'aujourd'hui.

Pour l'édification du confrère, nous
citerons en grosse lettres, quelques-uus
de ces jours, ce fameux discours et cette
loi mémorable. Un ne pourra pas nous
scouser demensonge,lespreuves seront

————0mmme_

NOTES POLITIQUES

Dans la cause de l'élection contestée
de Verchères, plusieurs témoins ont
déjà été interrogés. L'un d'eus, nou-
mé Pariscau, a déclaré qu'il devait une
wmme d'argent à M. Bernard et qu'il
svait travaillé pour ce dernier afio d'ob-
tenir un délai pour le paiemeot de sa
dette.
M. Lacoste est l'argent des pétition-

paires ct l'honorable Mercier oomparait
pour le détendeur.
—On demandera au gouvernement

fédéral d affecter un crédit à la cons
truction d'une écluse au pied de lac Té-
miseamingue sfd'y retenir les hautes
eaux du printemps. Dans ie cours de l'été passage seru donné à ces eaux 0e apaocont de P

M. Gladatonssur la question irlandaise
eomme constituant une avance meni-
foste aux Lomme Rules. Le premier
ministre, en effet, à promis de considé
ter tout projet qui ne comportersit pas
ln réparation absolue de l'Irlande. M.
Gladstone, sent faiblie son iy
voudrait empêcher les Parnellites do
ve jeter das les bras de sir Stafford
Norttoote.

Bur Is question de ls clôture des dé
bats,le Mbéral à annoncé formelle-
ment I il en forait une question mi-
vistérielle. On sait que oo projet à été
annoucé dans le discours du Liêue,
—Les oreillons font des ravages un

lusicurs endroits de ln provises Qué.
bo. Oa sait que les oreillous se mani.
fostent spéisiement ehics lus personnes
ui w'exposcit au froid et À l'humidité,

récentes pluies suivies de froid opt
contribué sans douto au progrée de celte
[TY Dans plusieurs localités, mo-
tasmment & Georgeville,les écoles sons
fermées.
—Un dit que vie Narcisse Bolloau et

JB. Renaud, deux capitalistes de Qué-
bec, sont entrés dans le syodiqat Allsa-
Rivard,
—Le cunsui américain, à Manchester,

Apglcterre, dit que tous la ans où
trouve uae grande quantité de sable
dans les balles de coton qui sont ven.
dues à Oldham. Un en » trouvé juaqu'à
cent livres dacs unc seule balle. "Los
vent un remarque sussi que le cotéo a
été imbibé d’eau à dessein pour en aug
meter |a pesanteur. Ces fraudes ont
fuit éprouver des pertes sérieuses à plu-
sieurs filaturce.
— Dans une curieuse collection d'au-

  

 
y aura lieu d'en courir ie risque, avec le | qui permettra in descente des biliots
aème espoirde succès. ; | echoués à sco duns la rivicre. .

** Poisqu'i: faut toujours mentivaner  —Un dit que trois candidats brigue- ;
! dus noms propres, bous avons le désir ront les suffrages des électeurs Ce l’ou-!
d'attirer l'attention sur l'aduaivistration | eine pour l'élection d'un député à l'As-!
do la compagnie du Richelieu, qui aeté, geée législative : messieurs loupore
pendantplusieurs années sous le controle of Metiili,eanscreateurs, et M. Mac-
plus ou wvoioa accentué de sir Hugh | Cuaig. libéral.

llan et de ses partisans. Que les divi|

dendès aient bais:é, il n'y a à qu'un dé-
tail auquel nous ne vouions pas attacher|

— Lie nombre des bil's privés qui se:
rout présentés duns le cours de lu ne- \

institution existait dans le diocèse de « dées comme les juges vo dernier ressort.

Québee ; nous isnorons <i eile a jamais
fouctionnée régulièrement. Uo voit
asses souvent dans l'histoire du pays, la
qualité d'official accompagner le com
e œurtuins digoitaires ecclésiastiques.
Quand ie gêcterneur Proutenac fit com-
paraîtrt t'abé de Pénélon devact lo
Comseil Supérieur pour loi demandez Constance actuelle, et le commerce de!

compte da sermon qu'il avait proché
dans l'église paroissiale de Mootreal,
celui-ci récusa comme juges, tous les
conseillers, et en appela à cour ceclé-!
siastique, qui, suivant lui, devait pro |
nencat sor celle affaire. i

‘L'Eleeteur ” qui, depuis quelque
tempe, semble très versé dans les ques-
tions religieuses, pourrait peut être
nous donner quelques renseignements à
ce sujet. C'est lui qui nous donue la
primeur de cette nouvelle, cé nous
eroyone ne pas lai fuire ibjure en lui
demandant des lumières. Ll est encore
noviee, il est vrai, mais l'intérêt semble
lui avoir démesurément allongé les ailes.

——eer mm——-——

UNK LETTRE DOUTEUSE
« L'Klecteur " de mardi publie une

prétendue lettre qu'il dit lui avoir été
adressée par un vénérable prètre.

Nous savons que le confrére se fait

souvent adresser comme O6la des corres-
pdances anonymes qui oe sont pas fu-

riquées tres loin de son atelier. Nous

doutons fort qu'aa prêtre ait pur j tr
Vinsulte à toute la presse conservatrice

comme eels ost fait, dans cette missive
apocryphe. Ii n'est pis d'habitude
dans le clergé d’avoir les idées raugre-
nues qu'on lit dans cette lettre.

L'expression *chiffon con-ervateur ;
eat ua cliché connu. Ce mot la suffit
pour donner ia marque de fabrique.

# L'Elceteur se fait dire, avec nob
candeur d'enfant de chœur, qu'il eat le
“ seul et véritableorganc des "aies
solides priacipes qui sont.la bite À
religion et de la société. .

C'est une rude taloche que œ prêtre
de contrebande adresse à la * Patrie.”
Bi “ L'Elesteur ” est le ** seul ot véri-
table organe des vrais et solides prisel-

,” moun est avis que le fameux or
pe de Montréal erre dans les plaines |Ÿ
u Tartare en compagnie de touts

conservatrice.
Nou | Non! MM. ce n'est pes un

prêtre qui vous a éeris cette lotwe-li.
Vous ne pouves pas publier eo som;

il n'existe pas.
Il cous seæbie qu'un jouraté qui se

prétend le seul défenseur de Ia religion”
devrait ou moins respecter «ie clergé.
Cent le moins qu'on puisse exiger. En
fait de moralité et de principes Vous ne
éomvrisees que les victoëres Mordiss.

Vous n'alles pas piue lois.

 

LE FUTUR ORATEUR

Nous v aves plaisir que fs ne
mivation de N. Faookcr de St-Maurice,
somme orsieur de l'assemblée léginls-
tive serait bien que da publie.

…, laJournal de Québes " dis que
Tugiaton publique muble le ééhiguer à
-po ‘hosoesg. J

“ Mail "do Torontn, IndDoak”
de Montrfalyptdy@ywer sagiyey oo

raday JUL hol o'i -b vasiud

Bi 0.ics décident que le obemin doit
rested au gouvernement, il restera sous

:l'aimivistration du gouvernement; svu-
l'emeutil est du devoir de la dépatation
* de bien examiner les conditions du cun-
\trat qu'on lui progose.
{+ M. Sénécal représente. dans la cir.

l'Ouest, +t celui de l'Est, On connait

Lrop d'importance, 1uais samedi dernier,
un nouveau bureau à été élu, et M. Se-

: mécal en à été nommé le président. Les
actionnaires ont compris que la part

. principaie du trafic était entre Québec et
Montrési ; c'est la seule partie de la Ii-
gue qui a donné des bénéfices. La partie

* supérieare de l'exploitation a été subor-
donnée aux intérêts particuliers d'une

sico fédérale est actuellement de 116.

tographes i Paris, on a tiouvé un inté-
ressant dossier de la canonisation de St

au’. Il y a eutre autres le-
wanuscr.t original du la procédure fuite
à Puris, du 1731 à 1733, daus la ça use
de canonisation du grand Suint, sigué
aries dé‘égués du a congrégation des
Rites. Ce précieux ducument manus-

erit contient les seriments prêtés ct si.
gués, lee interrogatoires et les téwuvi-
gouges, usec sigoatures autographes de

lusieurs illustres pereonuages attestaot
es miracles qu'ils ont vus. Parmi les
sigostaires, on voit le nom de Pierre

Trente et un d'entre eux concernant ies Hermau Bosquet, évêque de Sawos et
compagnies do chewin de fer.
—Uo parle d'organiser prochaincment

à Kiogstoo, vac grande démonstration
politique à irquele assisteront air J
A. Macdocal
du parti conservateur. i

coadjuteur de Québec.

—Le projet de têtes oaruavalesquer,
qu'on avait essayé d'organiser à Québec

$ b9 | à eu de l'écho. Dane un diner donné à
et pluvicura autres chefs Montréal par tes membres du œiub de

raquettes de Montréal, où a proposé
—L'ouverture de la Législature du | d'organiser une graude sewsioe de

 

compagnie privée qui en à profité, sans
doute, mais dont les actionnaires ont

à souffert.
* C'est au publie à décider si on veut

que Je chemiu de fer du Nord subisse

l'intérêt qu'il a prie À la création des
ligues d'Outario qui pourraient nous
soustraire au monopole du Grand-
Trove. Il a plus ou moins réussi; il

Nouveau-Brumewick a eu lieu Cette , Garuaral où tous nos amarements d'hi-
après-tuidi avec tout le cétémonsial ofdi- ; ver auraient part. Les patiponis, los
naire. Aucuse quostion importante ve j raquettes, les gglisuades où (saine neu-
vern discutée cektu semaine. | vage et tous les clubs du apurt

Ge soir, il y Qura un grand bal duos resent. La * Gasette” eat d'opigion
aurait fait mieux peut-être s'il avait eu,
pour l'appuger; des L:mmes aussi actifs,
aussi énergiques que lui, de |a même
trempe que la sienne.
* Mi vient de nover des relations de

trafic avec la ligne d'Utica et Black-Ri-
ver, et avec kc New-York Central.
‘On à été pendant longtemps sous

l'impression que le Pacifique Canadien
était antipathique à ls province, et que
le contre-coup de celte avimadversion Fe

! ferait sentir sur ie commerce du chemin
de fer du Nord ; ces préjugés ou pluiôt
ces raisons d'opposition au Pacifique
n'étaient pas sbsolument sans fonde-
meot. La * Minerve,” dans le temps, a
méme exprimé des craintes que plusieurs
de nos amis oot trouvé cxagérées.  Au-

} fourdhui, si on co crc.t les rumeurs qui
circulent, on tcrait en Foie d'arrange
+ ment.

‘Nous «avons qu bier, UM. McIntyre
«t À que, cn compagnie de M. Sendcal,
«tde M. Choffce, administrateur du
Sonth: Eastern, ont fait une visite wax
vouveuvx ateliers d'Huchelsga, de la

, prison aux travaux du port.
“Uo ne peut pas digg que rien suit

décidé, mao dl 20toe possible de
prévoirqm’sm powsr:® cn venir à un

pogcment, A
Les conditiens À Paigb ne concerne-

" pas seulement faééimpagnie, mais
k € toute la provimedll ne s’agit pes
seulement de trouver Une so0dété caps
Die d'exploiter la ligne; oe détail est
simplement l'affaire de Ceux qui pren-
droutja obese en wRios. Le province ct
surtout la population qui 88 trouvs sur
le parconts de la ligne, doivent s'ussurer
jus Cette exploitation es fera pour le

profit général.
** 3i nous réussimons réeliemant, com-

tb tout lu monde le désire, le demande,
u drcit de l’empérer, à éiriges vere

tréal, Trois-Rivières et Québec lc
0e de l'Ouest, voûr aurons atteint

nl suquel-visaient les promoteurs de
tite gronde catreprise.

La cortespondence avec le chemin
Intercolovial est à peu près réglée. Il y
à bien encore quelques difficultés à faire
accépter où a décider, mais nous croyons
savoir que le succès est À peu près as-

saré. ;
‘; Dans tous les cas, nous sowmescer-

tains d'une chose : il n'y à pas, dans je
proviece, us homme x poiset mieux
tésliser oc projet que M. Benéoal. -

“Îlà lui-même pris charge de la
sonstruetion de l'embranchement de 8t-
Charles ; ii 8 vosmis aux ingénisurs ds
TTuD projet où un agatômei ,
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les mêmes basarde.
+ 11 y aurait de plus cette différence

que les actionnaires ne seraient pas seuls
A supporter ced accidents, mais encore

| toute la provioce,
|." Il ne peut pas étre dc notre iotérét
| d'abavdooper cette propriété aux mains
d'une compagnie qui décharge son fret
.à Boston où à Phitadeiphie; nous avons
; droit de demander que le commerce du
, Canada wit en position d'utiiiser l'In-
; tercolonial et le chemin de fer du Nord,
nos gouvernements ont fait assez de sa-

{ crifices pour ces deux entroprises : il»
i devrsient en retirer des bénéfices.

-—-—e <<

LA QUESTION DU TABAC

; Nos adversaires oublient vite on leur
- mauvaise foi explique leur défectueuse
; mémoire, Nous demaudions l'autre jour
au gousurnemcat de vouioir bien proté-
fr d'une manière encore plus efficacy,
»i possibie, la culture et la fabrication

y du tabac canadies.
* L'Electeur ” prétend que c'est une

wanœuvre é.cclursie et que nous vou-
+lons leutrer le peuple, * Un suit, dit-il,
| qu'au lendemain des élections fédéraier,
… le gouvernement conservateur, à Ottawa,
| sdoptu une législation de vature # pa-
,ralyser la culture du tabno cavadien,
| législation tout à fait injuste, odicuse
même pour nus cultivateurs.
Nous ne préteudons pus que cette loi

soit parfaite ; c'est justemont pour ceis
| Que oous nous sommes permis de de-
mander au gouvernement d'y taire des
changements. Mais, il y à loio de là à
dire que la législation concernant le
tabac qui a étu passée sous le régime
couservateur vaut moins que oo qui
existait sous le gouvernement paternel
de M. Mackentie. Cette nouvelle loi a
donné un dégrèvement de l'impôt qui
pesuit sur le tabac, at is preuve que les
dispositions do Je législation actuelle
sont moins rigoureuses que eolles de
l'ancienne, c'est que pos Cuitivateurs se

sunt livrés davantage à octte culture qui
peut devenir un dey éléments impertants
de notre riches agricole. Pluaieurs

même ont pu améliorer leur culture à

us tel point qu'ils en ont retiré de besux

1

a

+

bénéfices,
| Il » été semé pendeot la dernière
anuée Éscale plus de pix millions et demi
de plants de tabse. Ceci 0e cumprend
qu'un peu plus de 1,000 aores on culiute,
Les rapports wontpo êre homes
complétés nner age idée juste
du semis stderendement. Qu'il suffise
de, dire que la consomation de tabao
essadien 5 de 63. pour eont le

consommation du tabes étranger.
“qe  

| » Ÿ cureSete
Tees tame

la salle du conseil législatif,

-—L'hovorable M. Würtole prépare
un projet pour la perception du fonds
d'emprunt municipal.

—L'honorable M. Mackenzie vient
d'aéresser une lettre à ses électeurs de
Lambton pour leur anmoncer qu'il pe ; suivirent

qu’une fête de ce genre atliregait un
grand nombre de visitewrs.. Las saisou
est msinisaant trop avancés pusr mettre
ce projet à exécution, mais on se propose
bien d'y penser l'an prochain.

—Daos la liste des bardis marins qui
Jacques Carter dens

briguers plus leore suffrages à l'expire-! son premier voyage de découverte au
tion de ia présente session.
—--_——e<

NUUVELLES GENERALES

Un écrit de Winnipeg que près de
mille charpentiers, mepuiriers el meu.
biiers sont sans ouvrage, davs le Man:

toba, Cette nouvelle est certaivement un

reu cxagérée.

—On organise à Montréul une

 
soci- ; SESSION.

i Canads, on voit que celui qui aocomps-
goAit l'expédition comme apothiesire
»'appeluit François Guitault, Depuir,

ce nom est devenu tristements célèbre
en Amérique.

—L'indépond:nce du Canuda fuit du
ch-mio. S'il faut en croire le ‘Citizen’
d'Ortaws, un député doit proposer une
tpotion à cet ¢fi.t pendant la présente

Nos sommes anxieux de voir

été protectrice des onfants semblable à, oc que dira ln Véputation.

colles qui existent aux Etats-Unis. #1 —D'après la * Globo ” du 18, le

le projet réussi, l'affaire des sinupivmes bruit court à Constantinopie que plu-

du moutarde aurs eu un bon résuitut.

—La température est
ment douce à Wnoipeg depuis quelques comme

jours.
—-Une famille canadiebne récemment

ar:ivée à Lowell ent dans ut misérable

|

cont

état, la mère et ses quatre enfants sont

malades.

La petite vérole fait rage depuis quel-
ques semnince à Haïti, Le cousai des

Etats Unis rapporte que les gens meu-
rent par centaines à f’ort-au-Prince et

dans les autres villes de la république

boïtienne, T! dit qu'uo à recouré pour

|

i

sieurs personnuges importants seront

extraordinaire- prochuinement soumis à une enquête,
suspects d’avoir participé au

weurire du suitas Abdul-Asis ; is sont
an ontre acousés d'avoir pris part à pne

aration sysut pour but de replacer
le suitan Mourad.

——-e-<———_"

PARLEMENT PEDÉBAL
CHAMBIE DESCOMMUNES

Quavws, 15 février.

L'orateur prend le fauteuil à 3.18 heure -

sur le tsûbe

; | p. m.
combattre le fiésu & Ia vaccination et is | P- 0Lions sont présentees,

revsccination forcées, et co aves on

grand succès et des résultats étonnants.

—Les employée du ministère du re-

venu de l'intérieur ont choisi M. F.-R.-
E. Campeau pour représenter ce tminis

tére au burenu de direction de ia société

de æcours du service civil. M. Cam-
peau est un oi-devant citoyen de Québec.

—A la suite de l'arrestation d'un

sauvoge, à Cougboswags, ila fulli y

avoir une émeute. Losagents de police
ont relâché leur prisonnier. 1! paraîs

que les ruuvages soi très mécontents

de l'ordre que leur a aigoifié l'agent du

gouvernement de ne couper du bois que

air lows réserte. «. .

Les ang'uis se montrent très généreux

et très sympathiques pour les Juifs de

Russie, Es ont déjà sourerit une Somme

de einquante mille lenis sterling pour

Jeur venir cn side. Pourquoi nédistré

bueraient-ile pas oct argent parmi leurs

compatriotes irlandais que În mère- ie

|

pou

optime? II sernit plus logiqué pour

l'Angleterre, CY abi,Fomitorer

le meibeureus vott de-l'Iriande ue de

dintritidas wie Ÿ
worldl WO be Jal Li)

aa10m *e verbe 9 €:
t
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Sir L. TILLKY depote sur la table du

greffier ue grand nombre de réponses aux

adresses demandues.

M. KIRKPATRICK présents ua bili

concernant 1a vente des bil'ots de chemins
de fer.
Le biilautorise les compagnies et le

ministre des chemins ue fer seuls à nom-

met des personnes pour la vente des bil-

lets. Il va plus loin. Fi oblige les eompi-

gnies de chemins de ler à racheter leurs

billets, Aiusi, 81 une personne achète un
billet pour miler et retour el qu'elle be

l'emploie que pour une partie du voyage,
la compagnir devra remeltrefautre matic

de la somme payée.

Questions

M. LANDRY—Lo gouvernement 2-t-1l,

suivant sa promesse du 11 mars 1881," dr-

maude des soumissions pour ba: comstçuc-

tion de bateaux-passeurs, duterminus, de
l'Intercoiubial, Quubec-std, à endroit

le plus près du chemin de fer Q. M. CO. et

Oc., pour trawsporier 198 chars d’un côté à

‘l'autre te la rive ? .

Sir Che. TUPPBR répond que la chares-

lance se cœntibue entre te gnuverne-

ment k-déral oi le gouvernement | I au

set de l'établissement d'ube Ai ne de

bavaui-pastcurs entre Idvis' &t .
et qu'autoitôt que cette

sera terminée, le parlement demasdamune

spproprjationà ont ef. :.L-
vey at ee ll 6
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æ TIERdemande si c'est l'inteu-
‘liok du gouvernement, durant la procheine
session, de fire les ambilorstions demas-
dées sur la rivière Bt-Laurent, outre l'res-
Got et le canal Lachlow ?

Sir C. TUPPBR.—Ce n'est pas l'inteo-
tion du gouvernemert,
M. TROW.—8i c'est l'intention du gou-

versement d’sholir, durant la présente
cassion, Jou droits de postage sur los jour.
Daux dans les comies où 8e fait la public
cation ?

Bir 18, TILLEY.—Le gouveruement a
la question sous considération.

L'hon M. BLAKE demande lo nombre
de colons qui se sont étabils à Manitobs et
dans les tetritoiros du Nord-Uvest venant| fracturant le erfuc, lu barque “ Gludions,” pour la bicu-| Ssint-Uharles On vo tire de magnif Lévischez M. À Morgan,rue de le Fa- Ÿ
des uiferontes provinces de ls l'uissance. La muibeureuse eut tombée et a été Yeillunce et la pourtoisie qu'il a témoi- ques bloes de plus d'un pied d'épaisseur, Vrid40- MM Wrivht & Cle. côte de la {
ainsiqpe veux des Etats-Unis ou d'autres relevée pur les voisine et placée dans K0ées à l'équipage de la barque naufra- 4 Vanicipal ry J F M P | Monsaçue.Gaston, desmambres duotub i
Pon. M. OPE répond que io nowbrs 100 lit ol elle resta plusieurs heures &ée * MacKdee,” de Glusguw. bier, concestoraà MTNee cert, puur 50 cto. ’ Â
total est de 28,611, dont 25,514 des pro. |saus recouvrer lu connaissance. Son état : iN. 2D, Nolong ie age Pour la coumulité ces perssunos de i:
vinces du Caunes, 2,758 des Ktuls-Unis et
4,339 d'autres pays, ontautres do l'A

gleterre et de l'Ecosse,

NOTIONS

L hon. M, LAURIER deman-tu copies

de l'acte conceruant ley mines adopts par
la législature de Québec à la dernière 5es-

sion, el toutes les requûtes «lemandant

qu'il soft désappreute: Adopté.

L'hon. M LAURIER demande ropies

de l'acte auopté par la Législature locale
À sa dernière session, relativement à PU.

 

   

 

 

—le coût de ls station centrale de
jolise que l'on veut sonatPuire en cette
ville seru d'environ $10,000, ,

—Le sorvice de la tuble au Itusseli
Béssssite aotuellement pour le diver 50
gurçour.
—Joudi svir, un commé Ambroise

Payette dit Baint-Amour, rentré chez
lui en état d'ivresse se quorells avce
sun épouse laquelle s'était saisie du i.
sonbier pour en frapper son mari ; mais
celui-ci lo Jui urracha does wains «t lui
asséns un vivlent coup sur la tête, lui

inupire des craintes, la pauvre femuwe
étaut affectécd'épilepeie.

--On a commencé le procès de Grif-
fith, acousé de bigawie.
—M. D. Smith, de cette ville, rewu-

place M. Gallagher wu département des
travaux public-

— Ou demande l'augmentation des
droits sur les cigares importés. Une
députation des manufseturiere de Mont-

  

 

Li QUOTIDIEN

—Depuis quelques jours, on cotrete-
naitde craintes sérieuses sur le sors du
steamer ** Sardinian.” 1 avait été si.
gualé une première fois aysut perdu son
Kouvernuil, et plus tard tout désempa-
té, Cependant une dépêche d'hier
mande que le “ Sardinian ” à été re-
morqué à Mobile. Où no mentionue
aucune perte de vie,

—Le gouvernement iwpérisl  en-
voyé au wivistre de lu murine du Cans.
ds un mognifique pos eu argent pour
remettre au capitaine S. Knowlton, de

Cottislon.— Mardi, durant ls nuit, le
convai éclair du Grand-Trone, parti de
Lévis à T.15 heures p. im. arrivait à
Richmond à l'heure ordinaire. Avant
d'entrer dans la station le sémaphore qui
donusit le riguul du danger fut changé
sprès un coup de sifflet de lu locomotive.
Malbearousetsent on D'avait pas pris
le soin de s'informer pourquoi on avait
indiqué le signal du dusger. L'ingé-
pieur de Is locomotive, M. Gosselin, te: 

 

 

 

   
lilégal.—On vient de donner des or-

dres pour la probibition de la jéche sur
le lao Besupost. C'est une cxocllente
mesure ct si clle était mise en vigueur
pendant ue ussez long temps elie double:
Fait d'importance, Autrefois ie poisson
étuit nbondaut sur 6e le, vais aujour-
d'hui il y est bice rare,  Aiusi, en pro
hibast ls pêche en cet endroit,ls poisson
8e propagera ot les amateurs suiout eu.
ecto de beaux jours,

La gliee~Un grand nombre de per-
sonucs coupent de le glace sur la rivière

de conseiller muvicipal pour le quartier
Montealw.

Feu Ayr Cizeau. —C'est à la basiiie
qne et ovb à lu chapelle du Bou Pusteur

CLUB DE RAQUEIES DE LAS
Grand concert annuel
A la Balle Lauzon, Lévis

VENDREDI, 17DU COURANT
Lau portes seront ouveries 4 7,30 p. m.

Le spectacio commencere à 8 h. y. m.
Les billete août en vonts à la librairie

du - Quotidien,” 18, Cit: du Passage,

Quebe: qui desirerd.ont assister à ce con-
curt, In bateau <‘Prinos Edouard," (si ie

: Lernç.s je permet, fora un voyage special,
laste qual du marche l'anisy, Quétec,
#75. pm, et retourd.ré immédiatement que sera chunté le preusier service anui-

versuire de feu Myer C:zeuu, jeudi, 23
du couruat, à 9 heures,

cicra aoleuvellemcat.
Le mercredi, ler tmur+, à 9 heures,

un sccond vervion soleuDe: acre Chante 
   

 

       

 

   

  

   
  
  

 

Sa Grandeur Mgr l'Arc! exé que ofS!

  

apres le concert,
J. McKENNA,

15 5er, 1082-31 Bec.Tris
 
 

PRIX LU MARCHE DE DETAIL.
, Bæn:, 1216 qualite, 100 tbs, $9 00 40 00

Jo (me do do 8 00

  
   

 

     
   

  

  
  

 

    

  

  

  

    

    

 

 

 

   
 

  

 

  

  

 

   

   

 

 

  

  
 

bier soir. Le <urintendant général, M.
Hickson, présidait. Cette association
qui vepe que 120 membres il ÿ a
quelques années cn comprend aujous-
‘hai G50.
~Lin société St.George apayd $1.118,

oetlo année, pour seoir en uide aux fa-
milles pauvres.

—La compagnie manufacturière de
coton den marchands n autorisé ses di-
recteure d'élover aon capital à uo million
de piastres afin d’augeater ses opéra-
tions.

—Le obef de police a rege {ordre de
supprimer les jiux d'argent davs les
clube de Ia vile.
—On eroit que hoo. Beaudry sera

réélu maire,

—L'Tnion typogrsphiques'cst occupé
de père à lu compagnie d'imprimerie
de Montré.] et les ouvriers out repris
l'ouvrage.

—

! Olinwa.
15 février.

La police « reça ordre d'arrèter toutes
les petites Ales qui s'iuprovisent men-
disstes pour ja temps do in session.

—L'essai de la lumière électrique
pour les fus de l'éciairage de laville
Apra lieu définitivement. cette gemaine.
ae pasfonaise d'ouvriers sont em.
Bogle dans !sy chantiers de sanetruetion

virw'd Hull" * te
Co *.

Ce

 

Amelioration s.—Nous afpresons que
Ia communauté des Dames de .a Charité
viennent d'accorder le contrat à M.
N. Lavoie, pour la charpente et la 1ue-
nuiseric c0 à M, Jean Turgeon, la ma-

anerie, pour ju construetion d'un toit
français au couvent Notre-Dame de
Lévis.

Ces améliorations coûterout plucieurs
milliers de piastrcs.

Maritime-—Le stcamer ** Bahawa "
artide Porto-Rico à destination de
Rew-vork, le B févricr, a été obandon-

né co mer pendaut une tiolente tempéte
à 560 milles à l’est de New-York. Le
capitaine, dix-sept hommes de l'équipe-
ge ct deux voyageurs s'embarquèrent
sur un bateau, Mais celui-ci ayant cha.

viré, tous se sont royés. Une deuxiè-
me embarcation contenant le reste de
l'équipage et quelques voyageurs, treize

en tout, a été plus heureuse. Après

avoir été ballotés par les flots treize
hebres durant, toujours entre la mort ct |

Ia vie, ocs naufragés ont été recueillis

par le navire ‘* Glenmorag.” larmi een

derniers, so trouvait va osuadies, George
Thibault, On ropporte ausi que pla-
sieurs persopucs afiulées de terreur se
vent jetée à l'eau. Trois marios ont
refusé de monter sur les batesûx qui
bontenaint défi prop de monde

et

ont roster gat je bâtiment confiarit

Douane—On « pet,a 615,852 25 à

la maison de douanes de Québec, pen-
dant la semaine foisesnt le & lévrier. | :

Edouard, près de Ia gare fu cb min de fer
«Le ge:.—On rapporte que, hier au Que bec-Central, Celiemained ost wup o

| matin, une fuite de gaz a failli avoir de toutes les amélicrations modernes. 1!
I des conséyucnces regrettables, Le gag) y & dusei vu magoiti jue hsugar, grande
te .| cour et plusieurs auti«s avantages qui en
! * bait répandu yams me Hook font U:1e résidence très commnde, L«site
| tons micsaie gomery, $ est l’un des plus beaux de La ville.
“et Johu Burns. La plupart des babi. s'adresser à

tants de oes demeures étaient à moitié N LAVOIE.

| aaphyziés. Une petite fille de M. Hucks catrepreneur.

& particulièrement souffert de cet acci-

dent. Il est eucore heureux

“X LOUER
Une maison située sir Im rue va,pt-

  

16 fév {18%—Iim

carsi clit été ren ant ls puit nous 11,000 briques rouge «le |remidre gual.
aurions aujourd'hui à eurégistrer la té, qui ont déjà servies, mais qui sont pro-

mort de plusieurs personnes peut-être. pres et en bou ordre.
LOUIS BER,

Suicide—Uve dépêche au “ Tele- ou M. N. BARLOW,

fo * ayponee que M. Alphonse de Depot du Grand-Tronc.

vi

  
ndy, contre-maître du ‘ Guide dul 16fex. ‘8e

Peuple, ” journal français béhebdoaa- =
daire publié à Glen Balls, New-York, La
s'est brûlé la eorvelle ier matin à 10 &

AVIS

Rekome, à lu fille duquel il était Bancé. --

heures, li avait eu le veille use vive

hltercation avec un compatriote, M.

U s'agissait d'une représentation publi- Assaxoute Lesisuat.vE.

que à donner prochainement ct dans la- Québec, 15 fevrier 1882

uelle la jeune fille cn question, Lucretia

|

IL est denne avis que, confo:mement à

ehome, doit jouer un rôle. Le sutoide Ia Boe règle du l'Assemblee Legislative

de'M. de’ Bondy et atiribué à son de La Province de Québec, LoutePsion
‘éxuopération de ue pouvoir empêshes ma 2007 oil présentes, le,
fotare épouse de so montrer sur la Sree Fy mars pracaRM,

oo Greffer de 1’Ase. Leg.  
 

er Led ugup À uosar Lead aan te 16 fév. 1802—1fpe
[4 4 vend EAS Calindd :{, WWI à 17%, ;

pe an me = eu +

  

  

  

  
  

  

    

 

 

 

vaamle Juries —12c. à 13,
fodiens, par lou lusFut-. $5.90 à
sus.

| PRIX DES ACTIONS,

| Prem er bureau — Banque jo Mou:~eal
1 2042 À 204$. Bazvçus des Marchands, 128
4138). Banque Ju Commerce, 1424 à
143 Banque Untario, ci} à t1$  Bançue
de Toronio, 168 à 1694. Hanyue Féderale,
158 & t63. Banque Molson, 1244 à 00.
Banque du Pvuuple, 90 442, Banque
Jacques-Cartier, 110 à 115. Bangue Union,
93 4 9). banque de Québec, 108 à 04,
Banque Natiousle, 90 à #1. Banque Ex.

ue cette 17uniemaps | change, 144; à 146. Banque Impériale, @
fuite de gaa se soit produite le matin, A V ENDRE dug. Baague Consohdev, 00 4 00. Cie.

du Télégraj he de Montreal, 1247 à 1284,
Compagnie du Gas de sloutréal, 165 3 1654.
Compagnie de l'élegraphe de la Puissance,
00 AU0. (ompagnio du Chemin à Lissea
de ln Cité, 133 à 130. Cie de Navigation
du Rishelieu ev d'Untarlo, 544 à 544.
Compaguie d'Assurance Hoyals Cans-
dieune, 00 à 50. Compagnie des Char
Urbains de la Basse Ville. 00 à #9.
totupaguie d'Assurance de Qasbec contre
ie Feu, WU Ww. Compagnie Traverse,
Levis vt Quebec, dorn. 3 moi:, 08 3 WW.
Compagnie du Gas de Québec, 00 à OX
Quebec Steam RipOe 00 & 00, Canedp
Lotton Ua., 170 & 155, Hocieté de Prêts
et Placements do Quubec, 00 & OÙ.
té de Construction des Artizans, 003 D.

R. P. VALLER, avocat, |
BUREAU: — No 84, Cite

fice. Xo“108, pe Rol,8¢Rash.
. ;

   

 

  vis-à-vié le Presbytère.
Suit les Cours. de Montmagny ei du Bonus

“WP 0e wi

ep we by
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niversité Laval, ainsi que les requêtes de. SL i i i it be ; du me do do & 40 à 6 00
nat qu'il con desajprouvé. Adopté. Hal eu uneentrevue avee le mioistre UE son dovoir leluicommendit Pa k dans lu chixpelle des reuzieuses du Bur' do jurib............ .….. 00 012

à Un grand nombre d'autres Jemandes “4 douanes ce sujet. conver en mouvement. Tu Instant Pusteur, pour le repos de lôme du re Agueau chaque... 3 0 à 5 00
sont faites pur MM, Cockburn, Cameron, mo. ____ 3 idea locomotive heurtait dr chars gets prot. Lard frais par 100 livrew..... 8 25 à 9 00
Bake, Cartwright, cle, qui sont Leutes ac- . ; ; ; ate-formes qui étaleut sur la vole, Les parent ef ams sont pea. tied. Co  puriivre, .008du 12 .
cordues- WsON À de 1 COURRIER DE LEVIi» Plusieurs furent wis en pièces ct dus | coment priés d'assister us de Let, Lant 6 de VVWa0o {3 {

. DAWSON J mando la currespon- ; Lo ’ ittes cul. ur Soames Jatwbuls raid, rove... 0 10 4 0 12 '.
dance au sujebdw arverages dog aux fp. Gowr de Cireuit—Le terme de 1! PAsRESTS <0 farent quittes pour le peur views do fumé du 0124054 $
diens des acs Huron «t Supericur. cour de Circuit pour le comté de l'Isiet, —mœ- Tompérature —N-yus con jay new Volailles aucorph..0k a0 Ts c
M 1LKS5ON regrette que là question n» s'ouvrira lundi prochain, à SaintJesn COURRIER DE QUEBEC. ira d'une tnt ir ons Voulets a. © 7 : 06 à 100 ‘

soit pas encore regler TU dit que Jest tu- Port Joli. dunes ; (aT dune tena es Ces 4% COUPLE riven oo vane 1004150 :
juste, eb capers QUE laltats sers 1êglee Assermentés.—l’iusieurs étudiants qui «bles Quel cas tempo! Vii bindes as - : 150 à 400
sans délai Sherbruvke.— Ou à décidé d'agrandir ‘ont été réceminent admis à la pratique tout, Et dire que à les pos Canada 0634100

M. BLAKE est d'avis jue les comptes | daus le eourast de l'été prochaio 1csémi- du droit, ont rcçu leurs diplômes «: Vestors'ie ii d - 006000

entre tes deux provinces nla «Quebec l'asite de cate ville, C'est le nombre prêtés «crmeut devantie secrétaire de main ou sure ii une vieu i Pe Sih
MAieque . gouverne | toujours croinsnnt des é'êves qui néve= l'association du bureau ptovinoil de lien que dy jenn,œur veserre Tata 7

ment federal et tres abajeus de voir la Site cette améivration, Québec, M. Cyrille Suzor. Nos prstcs ue proteisde vont dots .075à0%

er tus 10 ble, June ; ; fT tout à coup dérertes cé eu 0 15 à 045
Ivpolede peuvent | Richemond.—On doit tiger in mn. Fermée.—Léglise prosustante de ki up Se bi ; à #àv19
renner les ceux sonvernements ;fovin- Brique monument sur le toz:be de M, oie du Palsis vient d'être ferrée, ct . ” #23

ciaus. L'el- dernier, les election she ia Puer Meedunaid, d'Iuveruess. conséquence du puu de p- rronnes qui in a © 2330 13

énce de Quebru ont tetorde : alla bla dipthérie fait encore d-+ rarn- fréquentent, Le révérend M. Met'us Re dla à 0 tf
re puesuerea mnt sue asa durant TE dernière, vue jrune qui dusservait 06 te éslise à quitté Que- € 3 vi à à de

o La chambre Sajourne u 505 hows pm file de quatuize aus, enfant de M. Lo-- bec. ris ia nt . bow

_ ee _ vhart, cmpioyé sur le Grand-T'rone. et E‘ution—L'évction dues directeurs chanson aa va £
me un petit garçon de deux unr, culunt de de le compagnie du chemin de fr do fu vas pt â vou
ÇA ET LA M. McKee, sunt motts de volte erica fae St-Jean aura lieu cette upte-uali, erate dborele a 0 ou

La position laisede vacumte par la Wiisale Cette wurde, ic rapport annuci de us Wwe dtu. i“:

retraite prochaine de M. Fortier greffier Aus inrentenra—De mène que ie compagnie formera an document ç:u- Mili— ie 5 ai are Lu it w

du contest eadentify ern duunde a MlTeh 0 Setentifis A mee eunsidérabre encore que eclui desunues ut appre tait alien 44 trs - à 3 90

L. Delorme, greffier de v'Assvt.biéo lé Fon est sorti du dernier incendie précédeutes. Lt sera certaivemeot plus ! far al d. Lu © mmo-<in 4500
gislative, nous infortur-t-00. “re g satisixisurt pour les intéressés daus cette crue gets . ;

' désastreux de New York avec un redou- Lauvuifique « ntreprise | Lire ane vn

—La législature de Québec «st cous blement de vie et d'ardeur. Ses tou- que Ne pe et plus eucoura- re "rie

voquée pour le Lust mars au livu du veaux bureaux sont au po. 261 Broad- geant pour le public. qui svait fan voie de Qué i0%

neuf tel que anus l'avons auuc: o6, bier. way, New York, où tous tes inventeurs Acrident-—Un vommé Roger qui ZW. ; 026
C'est le tuctcredi au lieu du jui cutume ot autres doivent envoyer leurs oorres- trayailiuit "ar je toit de in halle Mont. Un à constité que ov Huv.re était va 4032

c'est la coutume, ufin de permettre à in pondanees, S'adresser à MM, Munn chlm est tombé dans l'intérieur de l'é- | état de prendre le mer lorsqu'i st pos us

deputation d: chobir un orateur à la pre. Let Cie. difice ets regs des biessures assez »é- ‘ pour Québee, mais que es bis ey “04

mt séance, Île jeudi, sera prononcé ; ; ; a rieuses. Cet ouvrier ne pourra re- avait sur ic pout à cié dépace pur a à 0 15

le discours du trûne, et le veudredi, il} L album Musical.—Le numero de: prendre l'ouvrage d'ici à plusieursJours. vivlenee du vent et que «os boues de av ie

sera pris em considération , peul être fétricr, que noos venons de recevoir, ; ; | l'équipage ont été beds retant co i916
adopté le même jour comme © est arrivé #4 plus eausdien cocore que les deux' Quand ?—Le public désire couuuitre essayant de jeter buts aa mer, Un Pestle veas, duu A106

a la ression préscote aux Communce. | préeédents. Ser les deux premières pe- quand la Corporation se décidera à ré! r'a pu faire jou r les pompes et le tee. fs seger. à0s0
pu ges, la suite des “ Chants esnadiens ve parer l'escalier de la rue St-Augustin vire u d2 être ubuodeuné. La suminis-, car + Lande: 02% 3 as

; ; . r M. Æ! Gagnon ; au milieu ane jo- qui cet fermé depuis bientôt us a8 ? sion recommande fortement aux erusv- | Veaux ge wouton Russelte. .. 0 55 aTELLGRAPHILE ; ; ” Lon ; A aux à 040
ie romauce . * O ma charmente pur ; Quaud ii plaira sux pérce de la cité sans teurs de prendre de pius grande < précau- Veaux trançais, pat boo... ! lv à 140 .

Montreal AA F,Jéhia Frome okpoufinir : “ Pe- doute. tions & vuvenir afin de prévenir des veci- Pens of Cuirs.
: oo. ts oiseaux ‘’ petite ie naive et! ‘ce — ocès dents semblabicr,

15 février. |e à chanter, par E. Hachecés, un pxpoisa dedoeepl Rimid tre dl pures Appi ' Po ar faajepectees, $ 9541000
Dernièrement, on a formaié des amateur canadien. ! di “ostruit, Si mede conre navet, APP Te se à “. b . : . . 4 bes i … ) do No. 2.2... 8 50 00

Isiotes contre quelques emp'ryés du ! Tout le monde y trouvera sa part, | St *vtres articles, «instruit S'il est trou ques, sur la ble sure, des tigesde grand. ré Do = do 2 os :
f v : ; : vé coupable, ce qui ue fait pas de consoude pildes, et muintenez-ies par un Prépartes et usp., p 1621... 9 10 00
ureau de posto et linspecteur Sweet. | Pour le pianiste uoe polka élégante ; doute, le jure rouoncera la sentence band i Yarns : ; d ; Leu Peaux de montous, chaque.0 >a 0 20

man & commencé una enquête. i pour l'osganiste une marche facile ; pour | Acite après-midi. andugo ; lunges cr pencaatSiS Peaux deseuux, vertes plb.…. 0 124à 0 15

M. Rovillard nie la nouvelle mise en ! le chantre d'église ou “ Psnis aogelicus.” - eux tres reprise justice Alfred es jours Tanue toutes, saint* Laine pai ih eres 0 256 0 30
. A a» ; ; \ | 5 v |b "ne © CSéVTE, cudau ; ns a -

circulation par que‘ques journsux queAcoupvir.cous Publication est CU Bérubé et Louis l'équet subissent aussi l'hiver. où rewpluvcia des | PLODUITS EN GRU8 DE MONTREAL
Icouatruction4 ua tunel ue le St pop! - leur proces pour vo. Cos récidivistes raciue, cuite daus l'eau ot dora Eta <uperfeu-, $6,253 $6.35 :
I pren bait unwp e projet), manufacture dumiante.—Lea di. B00pas besoin de compter sur l'indul-! La cuiture de in consvude étant à Extra “upetîne. $6.15 à 4620; Fancy,

ontrepreccur dit que l'on a commeti- sa ren À qu. geuce de lu cour, elleuut cn nesge duns (un Provines. oa “3 du Pr:atemps, $5.95
Cé à faire l'expropriation airs terraine lCCteurs nommés récemisent à une as| . . ut fact F rar cotton | 23002 35 75: Forte
et qu'ebsuite Les travaux seront poussés sembire des actionanires doivent se réu-| Nuts personnelles—L honorubie A -! te ac cru 2e prosurer Cotte poutre. 1) à 86,75 : Fine, $4.70

1 seroz ° 9: ‘éteetiv be :d buin, à Un pourrait eu mettre ane petit $001 $420: Recou-activement. nir le 23 du courant pour l'élection du P, Caron donnera vatucds prochuin, pourra * re . |
; président qui sera. nous dit-on, M. Jean Uttuwa, unê eunversazione mueicalc. Uté en reserve, au vus de b - . -

— Megrrcurs les échevin B-.uchamp, | het M, P.P ; so | mr
; Blanchet M, P. I’. ; —Messicurs Caron et Robiiard, dé-docteur Mount, J. H. Moovey ont été ; .docteur Mount,J.I. Mooneyont6 M. L-N. Carrier ctmon M. AW. putés sont à Québre. Lis log-nt au Decen

utclu . - ; 3 + . .

tion dns Kept quartiers Trois candi- | Carrier a été nomad directeur. Burscil. [En etle vule,15 du j:

dats se disputent l'honneur de roprésen- | L'nion Stfoseph,— A une assembide —Lus jouruaux d'Uttwa annoncent aprestuelong + osM

ter le quartier 5t- Antoine, | des membres de l'Union St-Foseph de GB UNE nouvelle valse vient d'être dé" chrtienne, MariesFele ui: Demers, dou

—Ou a es-ayé du voler des cadavres 1,évis les perrounes dont les noms sui- aide a vir H. Langevin. . | buenave ta Ahone lar. TT
dons la voûte du cimetière Sainte-Rose, vent oùt été élus membres du cowité:  —le heutenant-colonel Stuazt est ea ' nietPra mr le du Carrot Same JH a
tmais cu vain, "MM. Firmin Trudel, J. Turgeon, H. pleine convalescence. . evra ia demeure av rou pêre que SbUaorge  Bewrpe— 3, °
—L'in «uguration de la nourelie cham-! Preard, 3-8. Quenetts, Ed. Martin, —M. Johu Elarples n été réélu! N. 124 sept heures Ljusit, Saus quire St ;

bre de lecture des emproyde du Grand | Gcurge Davis, J'ierre Sansehagrin, Cy-, maire de la municipaiité Saiut-Colum- = -tati mi. parts «1 aide sont piss y au (°}7 pat peaux. p
sed on li ten Labonte ban de Side [CC Su «3::.00, \

Tronc, à :a pointe St-Charles, à eu lieu pricn Labonté, sn de Miilery. == ——— Ly A LEE
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Avis important
Le soussigné se propose de partir pour

itobe et priv tous ceux qui sont endets
ime lui de vouloir bien le oe

à su premier frerier prochain. Aprèr
cette data, sescomptes seront tomis À un
avocai pour Mre collectes,

GEORGE THOMPSON.
Lévis, 24 jauvier (882.—Im Bpseler

 

Jesse Joseph, junr.,

59 et 68, RUE DALHOUSIB
QUEBEC.

MARCHANU DE

de Vernis,
de Couleurs en poudre,

d'Eponges et
de Colla forte,

Verres à vitres ‘Star,’ double
épaisseur et polis.

erre de couleur el d'ernementation

UN ASSORTINENT OOMPLET JE
PINCEAUX, Et.

Huile de Castor, d'Olive et de

Loup-Marin, et I'Huile de Lin
double, bouillie et crue.

FOURNITURES DE PEIN-1
TRES ET D'ARTISTES.

AGENCE À LEVIS

On assure au pius bas prix possible.
Arrangements «péolaux pour les bâtisses

s0lées. et aussi pour granges et ;roduits
de fermes.

Le aoussigné, agent pour Lévis et les
campagnes voisines, sollicite 1e patronage
de ses amis ot da public, pour cette com-
paguie si favorablement connce de tous.

JOSHUA THOMPSON.
Agent.

79, rue Commerciale,
Lévis, 30 nor. Lévis

 

Mountain Hill House
(HOTEL DION)

COTE DE LA MONTAGNE. QUEBEQ
| Nouvellement moublé. Tout le confort

d'un hotel smperieur. À proximité des
Cham!res du Parlement. ? .

E. Dios à Cru, Propriétaires

 

Depot de Machines à coudre
W. D. ROSS, agent général

Si, Côte du Passage, Lés is

Vente à l'encan tous les MARDIS et 23 sept.

 

THE

Noir, Vert et Japon
De toutes les sortes et de

|
VENDREDIS à 8 heures pm. Agent
la véritable machine à coudre SING n

Nouveaux Fruits 
tous les prix

To |
Un assortiment tree complet a

des prix réduits. |

A JOSEPH & FILS
RUE DALHOUSIE

QUEBEC.

 

La Metropolitaine
Société mutuelle de bienfai-

sance.
Iscorporée d'aprs les Sis‘ote conso: idés

du Canads, chapitre TL.

Président, WM. DONAHUE. marchand.
Vice-Prés , R. EVANS, (de Evans Bros.

Gérant g“oé al, A. W. BISSON.

Appréciation de Son Excellence le Marquis
de Lorne sur cette institution.

++ C'est dans d-e associations sempiables
œux vôtres que se trouvent ce principes
de mutu-ls secours et de support qu: re-
dient les sociétés entra elles
~@. y enseigne aussi l'Impartance de

taire des épargacs durant le temps de la
jouncsse, ds lamntéet de énergie dese |

créer des ressources pour le vieil Age et la

pauvrete, et pour cets laissés derrière

nous dans la Jetresse: et de c:lle my.
Diêre on forme des babicudes d économie |

pre nngrini nombre de vos concitoyens.
consequence voire assocs'ion rencon-

tre mes plus sincères soubails pour sa
prospérité, et j'espère que ses blenisité !

continueront à se répandre dans toutes les |
parties d : la Puissance.” ,

+ Blgné Losse"”
MM. les méd-cias des comtés de Boauce

et Dorchaster qu. désirent agit comma |
médecin ezaminateur eus leur localité
sont prise de correspondre avec le soussi-

 
'

JOSBFH T. LACHANCE, |
iver Gilbert Gold Mines, !

LE LA

RECOLTE 13:1

Les plus Beaux qui aient été
Importés à Qusbec.

Très Beaux Raisins Impérial i
Dehesa

Très Beaux Zaisins Dehesa,

aRaisins London Layers,
do Loose Muscated,.
do Valencia,

do Sultana.

    LE Là

COMPAGNIED'ASSURANCE
SUR LE FEU Jhemin de ter Intercolonial.

PHŒNIX ARRANGEMENT
DE LONDRES -.--- ANGLETERRE vous LA

Boaeosstr Saison d'hiver 1881.82
s-urañpes pay tmmédistement ut am

avec libéralités, we A PARTIE LE

LUNDI, le 21 NOVEMBRE

Les trains de ce chemin du ler part'ront
et artiveront à ls Station ‘ie Lévis, tous les
jours (le dimanche excepté), comme suit:

Temps du 1. de
Départ. C. deb. iwvi

Express pour Hali-
fax ut St. Jean. 8.10a.m. 15%3am.

Train d'ac :ommods-
tion of malle..... 9.0 a.m. 915em.

; Train de Fret...1.00 pm. GASpm

Arrivé.
Express de Halifax
et St. Jean... … 8.20pm. 805 pm.

Train d'accommods
tion et mally..... 3.40pm. 3.28 pm.

Train de Frot... . 525am. 8.108m

Les Trains pour HALIPAX et ST.
IRAN se rendent directement à leur des.
tination, le dimanche, tandis que ‘eux
de Halifax ot St. Joan restotont & Camp
bel ton.
Les chars Pullman lalesant Lévis, les

Merdis, Jeudis et Bemedia se rendent
Itrectement à Halifax, et coux qui pertent
les Lundis, Mercredis et Vendrodis, se
rendent directementà St. Joan

Les Trains eur le Chemin de Fer Inter-
colonel marchent d'après lie tempo de ce
chemin de fer qui est de quiase minntes
en avent de celui de Quebec Busi Lesmarines à coudre de ‘* White at

je sec: 3VENDUAVEC GARANTIE. Bureau du chemin do fer,
Moncton, N. B., 15 novembre 1881.

   
qu
cpi ;

Beaux Raisins Dehsa, | Vas2DONATIA,

PRESENTS DE HAUT GOUTS
RICHES NOUVEAUTÉS

Prunes françaises en jarre de 2 | Horloges et Bljoutsries de grande valeur

et 4 lb. —cmr—

Figues Eleme ou Layers, JOSEPH DONATI,
mandes Jordan. :

A VENDRE PAR

A. WATTERS
rue St sean, Québec |

 

~ i

  
Odil. Vallières & Cie.

Horlogers-Hijoatiors,

No 86, Rue Commerciale et 17,

Côte du Passage, Léa .

A toujours en Mains un assortiment |

| complet de bijoux, tel que MONTRES,

HORBRLOGES, BAGUE: et JONCS.
Montres et horloges réparées avec soit et

Agent général pour 1: district de Beauce, ; Gneumties.
3 fév—im |" Lévis, 7 juin 1680.

153, rue St-Jean, et 241, rue St-Pand,

{¥i8-2-¥18 1.4 GARE DU CHEMIN DE PER DU wOoRD]

M DOVATI vient de racevoir A ies
deux megasins, 3 l'occasion des

féten de Noël et da Jour de l’An ie plus
riche assort:ment d'horioges et de bijoux

qu'il y ait dans Que bec

SM. DONATI a ses horloges française:
on coût tout nouveau et des plus niches

“Le pendule de ces horioges est formé pac

un balançoire où cst 8451s UG AMour ‘or.

Le choix de montres, bagues, Iracslets

et autres bijoux est des plus riches et dee

p'us variés.
Les am. curs qui désirent ce procnrer

de braux rrésente ‘ear Novlet ie Jor de

lj'An, teront bien d'aller faire uns visite à

M. DONATI
H. DONATI à des monires depuis le

somme de $3 00 jusqu'd $1.00 ot des bor-

loges "1puis $1 jusqu'à $30.

Tous ces articles sont marqués à nna

grands réduction à l'occasion «es fêtes

ie Noël et de Jour de l'An, o tla vents à

reduction durera tous le mois su. deus

ne.
Lee montras, heriorges, bijoux. boîtes

de musiques et de chimie sont repams

avec uns attention toute particulière à des

PRIX TRES MODERES.
13 déc 188).

  

ALLen LIE

Chemin de Fer Q. M, O.et O

OHANGEMENT D'HEURES

A PARTIR LB

Lundi, 2 janvier 1882
tes Trains circulcront comme suit :

Mixte |Malle Rxpr'ss
Départ de Hoche |
lage poasOtiana...| 8.30ru) 8. 8.00rm
Arrivés AOtawa. | 7.56au] 1.20mg 9.00
Départ da Ottawa
rwurtiochelags… |!0 Blot 4.53

Arriv.Bocb’lage, 945 4.

Dép. de Hochels Ï
ga pour Québec...) 6.60raf 3.00ru/10.00ru
Arriv. à Québre .… 8.0004 9.504; 6.30an
Départ de Québec |
pour Hocrhelage...’ 5.30510. to.00ru

ArvisHoch'lage.. | 7.30an 4. 6.30au

Dép. de Hochels- i
ga p. B.Jbrome,..| 6.00rm
Arrip.à8Jerôme..….| § 43%
Dép.de 8. Jérdme
pour Hochelaga…| 6.43

Arriv.Hoch'lags... 9.
Mp. de Hochels |
ga p. Joliette... 5,15

Arriv. hotes.) 7.406
Dép de Jollette
p. Hochelags ....| 8.204:
Arr.À Hochelage.…| 8.50 + |

  

 

—_—ee —
Nervice local enire Aylmer, Hull et

Ottawa.
WFTous les trains de era, sont

pourvus de Chars Palais le jour et le Chars
Lortoirs ls nuit

Les Traine allant et venant de Ottara
font cotn-idence avec les Trains allant et
venant de Québec.
Les Trains du Dimanche partent de

Montréal et de Québec, à sn wm.
Les Trains ci:cnient d'après l'heure

de Montréal, et julitent 1a station du Mils-

End (0 minutes ples tard qu's Hochelaga.
Bureau General, 13, Place d’Armes.

Bareaa desBillets, 13 Place d'Arm-s, et

203, rue Bt. Jucoues, Montréal.
Vis-à-vis l'hôtel St Lours, Québec.
Vinä-vis l'hôtel Russell, Otlaws.

L. A, 88NECAL, Bur. Géa.

P.-J. COLLINS
Fabricant de balances brevetées

Rue Saint-Joseph. Saint-Roch
QUEBEC.

Aure tewoure à la disposition des ache-

 

sartes de Balances, de premiète qualité,

elles que :
Balances pons les marchande-4p.ciss.

“ “ marchés.
charbon.

“ « bin.
Mt autres faites à csdre,sous le plus court

«“ “

aal.
M. P.J. Collins so charge aneci d'agé-

cuter touts osjêre de “éçere Jous aux où

zat:006 ; de ies l'imepection et à

la vérification, cela à des prix modérés,
et avec justesse garantie.

El ee chargers ause de los fare damper
sans aucune charge additionnelle.

Vieilles balances achetées, venduss ou
chanygees.

P.J. COLLINS,
No 73, rue St-Joseph, St-Boch

Soct. :

 

ON assiræent «de Fourrures est

vente à des prix raweanables :
Capots pour Mossiours

en Astracan et en Raton.
Rober de Voitures,
daquettes peur Dawes,
en Lostre, Asrtcan

et Movion de Perse,
Manchon,
Casquettes,

Beas, sic.otc

Aussi :-—Gents de chuvreuil, de che

vreau et de Laine.

FOURRURES TKJATES ET REFAITRS

James C. Paterson
27, RUE BUATS, Québec.

10 octobre 1884.

 mta raETES

SRUILLETON DU QUOTIDIEN
16 février 1842.

LE

Crime de l’'Omnibus.

(Suite)
La dame avait déja un pied

sur la marche de l'eecalier,et elle
ne se fit pas prier davantage ;
mais, au lieu de s'appayer sur le
conducteur pour monter, elle ac-
cepta l'aide que lui offrit gra-
cieusement l'homme qui venait
de lui rendre service.

Elle mit sa main dans la sien-
ne, et elle lylaisse ut-etre
uelques secon: e plus qu'i
Tea nécessaire. 4

C'était bien le moins qu'elle
pitfaire pour un monsieur si
poli, et ce contact n'avait rien de
compromettant, car ils étaient
grates tous les deux: ils por

t de gros gauts fourrés dont
la peau avait l'épaisseur d'une

Le monsieur: m ui venait de cé-
der se place n'élait pourtant ni

ni très-jeune. . ……
Il pouvait avoir quarante ans

et même davantage. Se mous

 

 

tairement grisonnaient tres-fort.

Il portait un paletot qui avait
dû être acheté chez un confec-
tionneur à bon marché, et un

chapeau bas de forme, en feutre

dant qui ne se pique pas de
suivre les es.

Il avait d'ailleurs des traits

assez liers. mais durs. des

traits taillés à coups de hache.

[1 grimpa sur l'impérial avec
une agilité remarquable, et il
prit position à l'entrée de la

du marchepie:
cendre.

Pendantqu'il s'établissait lu en
relevant le collet de son paletot,
ln dame qu'il venait d'obliger se
glissait à sa place promettant du
moins d'observer les incidents
ui pourraient se produire pen-

t le trajet.
Il lui semblait déjà que les

deux personnes de cette comé-
die ambulante formaient un
couple assez mal assorti. La fem-
me qui avait consenti un peu
trop vite à devenir l'obligée
l'an inconau n'était ord
ment pasdù même monde que
son chevalier i

qui sert à des

 tache e* tes favoris coupés mili- toilette Était presque élégante.

dur, le chapeau d'un indépen-} po

premiere banguette, tout pres|4

Elle peraissait jolie, et ses
eux brillaient à travers la voi-

latte du blonde noire qu'elle

s'obstinait à ne pas relever.
Il n'en fallait davantage
ur qu’un chercheur s'occupât

d'elle, et l'artiste assis en fuce

de cette mystérieuse personne

était un chercheur. ;

il partages son attention en-

tre la dame voilée et la jeune
femme assise à côté d'elle

Celle-la aussi avait rabattu

le voile attaché autourde sa to-

ue de velours marron,et l'on

ne voyait guère que le bas de

sa figure, un menton à fossettes,

une bouche un peu grande,

mais d'un dessin très-pur, et des

jouespales. d'une pâlear mate.

—Un teint d'espagnole, se

disait le grand brun. Je suis sûr

qu'elle est charmante. Quel dom-
mage que le froid l'empêche de

montrer le bout du nez! Main-

tenant, elles ont toutes ls manie

ur peu que le thermomètre
baisse, de se uer poursortir,

et quand on tient à Tencontrer

deoli minois, il faut attendre

l'été.
Encore, a'il faisait clair dans

ce disble d'omnibus ;.- mais une

des Jantenos ost ételnte, et l'au- 

tre charbonne comme un lam-

pion qui n'a plus d'huile. On
n'y voit goutte. Nous sommes
daus une caverne roulante. On

y commettrait des crimes que
personnene s'en apercevrait.

En continuant à observer, le

grand brun reconnut que la jeu-
ne fille ne devait pas être riche.

Elle portait, en plein mois de
janvier, un petit manteau court,
sans manches, «à qu'on appelle
“une visite,” en étoffe noiresi

mince et si usée qu'on gelait rien
n’en la regardant, une robe

’alpaga, couleur raisin de Co-

rinthe, qu'un long usage avait

rendu Inisante, et elle cachait

ses mains dans un manchon étri-

qué et déplumé, un manchon

qui avait dû être acheté jadis

pour unefillette de douze ans.

Qui est-elle ? d'où vient-elle ?

où vat-elle ? wedernandait le

jeune homme. pourquoi a

Toisine la regarde-t-elle du coin

de l'œil ? Kat-ce qu'elle ia con-
nait ? Non, puisqu'elle ne lui

rle pes.
ar” Eodant, l'omnibus avait
fait du chemin. Il roulait main-
tenant sur le Neuf, et leco-

cher, qui avait hâte de finir sa
journée, lance ses chevaux au 
eurs “np sssortiment complet de toutes :

 

   
  
 

  

CHEMIN DE FER
Quebec Central
Borvice rogulier entre Sherbrooke et

Québec et »t Joseph, l'oudsoit le plus rap.
ochb des mines d'or de la Che:
eo chemin de for.

A l'ABTIR DE

Lundi, 9 janvier 1882
Les convois partiront Comme sui. .

nin de passagers.
Laisse Hhorbrouke.. ..….......$.1$8 À. M.

isre, par

Arrive à la Jonc-
tionde Fisauce.. 1.13 PM.

Arrive & Lévis... 315 +
Lalsse Lévis... 12.00 «
Arrive A 1a Joac.

tion de Pesuce. . 200 ~
Arrive She cLevoke 7.00 +
Train mix €.

Laisge Sherbrooke... ...... 7.00 A. M.
Arrive Jonction de
Beauce... oc. 340P. HN.

Laisse Jonction du
Besuce........ 680A NM.

Arsive à Sherbrooke 3.50 P. M.
Ligue de Lévis à Bt Joseph, Beauce,

Laisse St Jnsepia......00000005 600AK.
Arrive Lévis... 9.30
Laisse Làs 6... 4.00P.M
Arrive 5t Joseph 7.30 «
Le départ et l'arrivée des différents

convois serent tenns sur l'heure de Mont.

ol trains courent eurl'heure de Mon;-
8
Le chemin de fur Québec Centra! est la

seule oie ferrée ui offre des commuanios-
tions avac ies célèbres mines d'or de la
Chaudière; c’est aussi Is route la plus di.
recte entre Québec et Newport, les Mosta-
ques Blanches, Boston et tous les endroits
e la Nouvelle Angleterre.
Les voyageurs quiltant Lévis, sur l'Ex-

press, à une heure après-midi, arriveront,
vid le chemin de fer du laseumpsic, à
NEWPONT.... 9 40 P. M.
BOSTON ...... 8 30 ie mat:n Suivant

JAMES R. WOODWARD,
, Agent général
Lave et Aub, agents des billets,

vise: is 'hotel St Louis
7 janvier 1881.

Cheveux abon marche

Une réduction de 20 par cent est offerts
at magesin de M V Despiats sur touts
capéocs d'ouvrages où cheveux.

Hagous de première qualité et de tous
los prix à vendre avec garanties.

Moubliez pas 1ecélèbre réparation
«1° s anemi des choreux qe!

TV. DESPLATS,
Perraquier of maroiend dé choeur
254, RUK STJEAN, QUEBKC.

14 déc. 1881 —1m

 

Joseph Lepage
IMPOSTATEUR

M'RPICIERTPFA VINS, LIQLEURS
SIKUPS UBS BAKBAUES

Thés, Sucres bruts et raîiinés, Sucre

 
FOURRURES1458: Toleto oreir Lowsdarn

Dépst 'Buile de Chardon Cafés ronds.

savons du toiletta et à laver, allumettes

* 1 msintsnant au complet et offert om | ¢¢ Telegraph ‘’ Ris, Beriry, Besine, Coltar.

| Assortiment général d'épiceries.
LIT et 19, RUE ST JACQUES,

QUEBEC.

Attentioir
Les sous -Igate paierontle plus haut prix

parr tous chrveux qu'on veudre leurappor-

ter tel que : perguures, perruques ec.

 

etc.
N B —o u, le soessignd prendra

toutes commandos en cheveux qu'on vou-
dra lul cen.

Geo K SAUVIAT et Cie,

00 rus du Foot, Québec.

7 déc. 118130

d trot sur lu pente qui des

Send vers le quai du Louvre.

Les voitures de trensport en

commun ne sont pas tout à fait

aussi bien suspendues que les

caleches à huit ressorts, et ce

mouvement précipité eut pour
effet de vahoter fortement les
v urs.

jeunes femme fut jetée sur
sa voisine, la dernière arrivée,

et se ceamponna à son bras, et

jettant un faible cri, qui fat
suivi d'un profond soupir.
—Appuyez-vous sur moi. si

vous êtes souffrante. mademoi-
selle, dit ta dame voilée.

L'autre ne répondit pas, mais

elle se laissa aller sur l'épaule
de la vompatissante personne
qui lui propusait de la soutenir.
—Uette jeune dame ne trou-

ve mal, n'éoria le grand brun. Il
faudrait frire arrêter la voiture,
et je vais.
—Msin non, monsieur: elle

dort, dit tranquillement la dame
voilée.
—-Pardon ! j'avais cru...
—Eile dormait déjà lorsque

les cahots l'ont réveillée en sur-
saut. Mais ln voilà repartie. Lais-
sons-la se reposer. |

(A suivre) 
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